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avec
rencontre

en questions
la famille
Joyeuses, 

les retrouvailles familiales ?
Les fêtes font parfois remonter 

les tensions familiales que l’année 

écoulée n’a pas fait disparaître. 

Et si nous prenions un peu de hauteur 

en nous recentrant sur l’essentiel 

c’est-à-dire sur le message de Noël ?

Jean-Christophe Crespel, 

humanitaire
Jean-Christophe Crespel, habitant 

d’Herblay, est engagé auprès 

des populations déplacées d’Irak. 

Il travaille sur un projet de création

d’une radio afi n de leur apporter 

un soutien psychologique.

Une crèche, pour quoi faire ?
Quel sens donner aux traditions 

qui précédent la fête de Noël ? 

Guirlandes, décorations, calendrier, 

crèche... sont une façon pour 

les chrétiens de se préparer pendant 

les quatre semaines de l’Avent et faire 

un bel accueil à la venue de Dieu 

en petit enfant, Jésus. 

P. 5P. 4
de foi

question P. 7

En re
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C’est parti ! Noël approche 
et pour préparer cette fête, 
la municipalité d’Ermont 
propose aux jeunes 
Ermontois de participer 
à son concours de crèches, 
doté de prix. En sucre, 
en carton, en bois… 
place à l’imagination fertile 
des enfants pour créer 
de véritables œuvres d’art.
Les crèches seront exposées 
à l’église Saint-Flaive, 
du samedi 6 décembre 2014 
au dimanche 4 janvier 2015.

PS

(règlement sur le site de la mairie)

Agenda
■ 6 décembre
Vous aimez le gospel, le style Sister 
Act ? Ne manquez pas, à 20 h 30, 
le concert offert par le Bloom-Gospel 
(25 choristes) à l’église Saint-Joseph 
d’Enghien-les-Bains (26, rue 
de Malleville). Moment de bonheur, 
de louange et de fraternité assuré.

■ 9 décembre
La maltraitance des enfants vous 
interpelle ? Radio-Enghien (98 FM), 
vous propose, à 13 h, un reportage 
sur « Un enfant dans la prière ». 
Une œuvre dont le but est de prier 
pour des enfants maltraités 
et des adultes maltraitants de 
toutes confessions et de tous pays.

■ 14 décembre
Au centre culturel Jacques-
Templier du Plessis-Bouchard, 
à 15 heures : « La famille est dans 
le pré » ou quand un chanteur 
se met au vert et que la télé-réalité 
débarque. Une pièce de boulevard, 
pur moment de rire et de détente 
pour votre dimanche.

■ Opération « Une vraie 
crèche provençale à 
Notre-Dame d’Eaubonne »
Le marchand de marrons, 
le couple breton, l’âne chargé de 
fruits… : la liste des santons que 
chaque famille, chaque paroissien 
peut offrir afi n de constituer 
une belle crèche provençale 
est longue. Informations sur 
groupementnotredame95.com

Gare d’Ermont-Eaubonne : 
une pause piano ?
Depuis septembre, chacun peut s’installer 
au piano droit, installé par la fi liale de 
la SNCF, Gares et Connexions, et son 
partenaire Yamaha, à l’entrée de la gare. 
Ermont-Eaubonne est devenue ainsi la 
100e gare de France de l’opération « Piano 
en gare ». La volonté est de transformer 
des lieux de passage en lieu de vie. Et 
rapidement, le piano d’Ermont a trouvé 
ses adeptes, souvent réguliers, et leur 
public, qui vit la musique comme « une 
petite bulle de bien-être ».

MR

Jeuréka ou réinventer 
la convivialité
Leur jeu préféré sous le bras, ou ceux de 
leurs enfants, les familles mais aussi tous 
les publics, retraités, étudiants, chômeurs 
sont invités douze fois dans l’année, un 
jeudi le plus souvent, à l’Orange bleue 
(7, rue Jean Mermoz, à Eaubonne) pour 
un super moment de convivialité (de 18 
à 23 heures, et jusqu’à 19 h 30 pour les 

enfants). Les participants apportent leurs 
jeux et en font découvrir les règles. Succès 
pour les jeux dits « coopératifs », où se 
révèle la personnalité des joueurs. 5 euros 
l’année pour les familles ; gratuit pour 
chômeurs et étudiants.

Prochaines rencontres : 
18 décembre,15 janvier 2015.

JH

Pour Noël, pensez aux produits 
des monastères
Surprise : on trouve désormais, dans une 
librairie de quartier, d’excellents produits 
artisanaux fabriqués dans le silence d’une 
trappe, d’une abbaye cistercienne ou d’un 
carmel… Confi tures (abricots framboises, 
mûres, fi gues, groseilles, reines-claudes 
etc..), mais aussi miel, galettes sablées, 
tisanes des Chartreux, vous y attendent. À 
signaler encore, au moment des fêtes, ses 
merveilleuses petites fi gurines Willow Tree en 
résine pouvant s’offrir en toute circonstance.

Crypte-Relais la Procure, 
place de la Paix, Pontoise. Tél. : 01 34 24 16 76.

JH
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Comment décliner quotidiennement un mode de consommation responsable ? Le guide Consommer 
moins et mieux… en Val d’Oise (*) peut nous y aider avec plus de 200 adresses : producteurs bio et/ou 
locaux, magasins bio, loisirs indépendants, transports… À l’origine de ce guide, Alain Delacour, eaubon-

nais et écrivain (il a notamment publié Le petit maître, Regard d’un enfant sur l’école et le monde des grandes 
personnes). Avec Marie-Noëlle Budini, Alain a aussi co-écrit le livre, Moins et Mieux, guide de consommation 
responsable (éditions Penser la vie autrement). Selon lui, « chacun a une responsabilité car tout achat a des 
conséquences sur notre santé, notre environnement et les conditions de vie de ceux qui interviennent en 
amont ». Ainsi, par le non achat ou l’achat responsable, chacun peut être acteur de changement. Également 
co-fondateur et président de l’AMAP d’Eaubonne, Alain donne à son engagement un ancrage presque sacré : 
« La pollution est une forme de profanation de la nature, et donc de l’œuvre divine », souligne-t-il.

(*) petit livret en vente dans les libraires Lecut (Ermont), Mille et une feuilles (Eaubonne)
Géry Lecerf

le Christ a toujours 
escorté ma vie.

Françis Huster
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coup

Par Père Dominique Pissot
éditorial

BIENTÔT NOËL,
VIVONS L’ATTENTE…

C
omme il est agréable d’attendre 
un parent ou un ami qu’on n’a pas revu depuis 
longtemps. Il faut ranger et arranger les choses. 
Cela nous pousse parfois à quitter notre confort, 

à préparer la maison, à bouleverser des projets. Dans 
un monde où tout nous incite « à vouloir tout, tout de suite », 
il nous faut apprendre la patience, nous rendre disponible. 
En un mot, il nous faut éveiller le désir de la rencontre. 
Tous ces préparatifs ne seront rien par rapport à la joie 
et au bonheur reçus et partagés. À Noël, ce qui est inouï, 
c’est que c’est Dieu lui-même qui vient. Tout ce qui avait pu 
être rêve de bonheur et de paix se concrétise en Jésus. 
Mais il ne suffi t pas d’attendre passivement, de mettre 
en avant ses propres mérites ou de se lamenter sur la crise 
et les malheurs du monde, cette rencontre il faut la désirer, 
se mettre en marche à la rencontre du Seigneur qui doit venir. 
L’Écriture nous dit : il faut « aplanir la route, enlever 
les obstacles ». C’est alors un monde nouveau qui s’ouvre 
à nous : Vienne le désir de Noël dans tous les cœurs ! ■

Alain Delacour
co-auteur et éditeur du guide Consommer moins et mieux… en Val d’Oise

val & clochersEn re
arrive dans nos boites aux lettres grâce à des distributeurs bénévoles de la paroisse : nous remercions chaleureusement chacun d’entre eux.
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la famille

Il pleut ? Vous avez épuisé 
toutes vos idées de sorties ou 
d’activités ? Prononcez le 
mot « ludothèque » et un sou-
rire unanime se dessinera 
sur le visage de vos bambins.
Le principe de la ludothèque 
est simple : c’est un espace 
où adultes et enfants peu-
vent se retrouver pour jouer 
ou emprunter des jeux. La 
salle est bien agencée : un 
coin éveil pour les bébés, un 
espace jeu d’imitation, un 

autre jeu de construction, un 
petit coin théâtre avec des 
déguisements, et un espace 
pour les jeux de société des 
petits et des plus grands.
À Saint-Leu, Cécile, de la lu-
dothèque « À vos jeux », 
vous accueille les mercredis, 
vendredis et samedis après-
midi ainsi qu’une partie des 
vacances scolaires. Votre pre-
mière visite y est gratuite, puis 
une adhésion de 38 € par fa-
mille est requise. Vous pour-

rez alors emprunter des jeux 
de société, des jouets (0,50 €/
mois) ou des jeux surdimen-
sionnés (5 €/semaine). Il vous 
sera également donné la pos-
sibilité d’y fêter l’anniversaire 
de votre enfant (2 €/invité). 
N’hésitez pas, venez, vous 
aussi, partager des moments 
de jeu avec vos enfants ! ■

Soline Chanel 
pour Les Bambinoux, 

association eaubonnaise 
au service des familles

Informations ludothèque: 
09 51 80 98 42 - 64 rue du 

château à Saint-Leu-la-Forêt.

Joyeuses, 
les retrouvailles familiales ?

Jouons en famille

Ce temps des fêtes de fi n d’année n’est pas toujours aussi serein qu’on le souhaiterait.

Nous voici en Avent, ce temps de pré-
paration des fêtes de Noël, tant sur le 
plan liturgique que sur celui des pré-
paratifs plus matériels. Fêtes fami-
liales par excellence, empreintes d’un 
imaginaire d’enfance dans lequel on 
prend plaisir à se laisser bercer, on re-
vit – ou tentons de revivre – à travers 
elles ces moments idylliques d’attente 
d’une nuit magique, qui n’existent en 
fait que dans nos rêves. Mais il nous 
incombe toutefois d’en organiser le 
cadre, au mieux.

Il va s’agir de 
prendre des déci-
sions parfois déli-
cates comme celle 
du choix des lieux 
de rencontres ou 

des cadeaux pour chacun. Avec, aus-
si, en arrière-plan, des interrogations 
en demi-teintes que l’on hésite à 
mettre trop en lumière sous peine de 
gâcher la fête avant même qu’elle ait 
eu lieu. Celles qui font remonter les 
tensions familiales que l’année écou-
lée n’a pas fait disparaître. L’appré-
hension qu’elles suscitent risque de 

faire naître un certain malaise. Et si 
nous prenions un peu de hauteur en 
nous recentrant sur l’essentiel c’est-à-
dire sur le message de Noël ? Chaque 
année la célébration de Noël nous 
rappelle que Dieu met en nos cœurs 
des sentiments de paix et d’amour. 
Qu’en faisons-nous ? Comment les 
accueillons-nous ? Célébrer ensemble 
en famille, en communauté, ce désir 
de vivre en frères dans la paix et la 
concorde, le partage et l’hospitalité 
peut être le projet que nous allons 
mettre en œuvre lors de ces pro-
chaines rencontres. Mais comment 

faire ? Tout d’abord avoir des attentes 
réalistes (côté relations familiales 
bien sûr mais aussi côté cuisine ou ca-
deaux). Le jour même, si l’ambiance 
se tend un peu, faire des pauses (en 
racontant une histoire aux plus petits 
ou en faisant un tour dans le quartier). 
Et surtout essayer d’accepter les uns 
et les autres comme ils sont, de toute 
façon vous ne les changerez pas ! 
Joyeux Noël ! ■

Marie-Noël Florant,
conseillère conjugale et familiale,

cabinet saint Paul à Paris
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avosjeuxasso.frdu web
le plus

Et si nous prenions 
un peu de hauteur 
en nous recentrant 

sur l’essentiel ?
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Voici une recette du bonheur. Vous vous levez le matin 
de mauvaise humeur, mais après une douche parfu-
mée, un café bien corsé ou des céréales croustillantes, 

le sourire revient solidement sur le visage de toute la fa-
mille. Papa est heureux de se retrouver au volant de son 
cabriolet et Maman se réjouit de perdre des heures à ache-
ter ce qui est à la mode. Les enfants sont forcément en joie 
quand les parents cuisinent des plats surgelés ou sous cello-
phane. Et le soir, ils se retrouvent sur le canapé, chacun 
devant son écran pour ne manquer aucune publicité.
Ce monde idéal, nous le devons à la publicité commer-
ciale. C’est elle qui érige en modèle une famille unie qui 
cultive les dérives individualistes de chaque génération. 
Pas question de promouvoir la solidarité, le troc, la gra-

tuité ! C’est par la consommation que l’homme trouve le 
chemin du bonheur, et plus elle est intense, plus elle 
éloigne les angoisses. Et tant pis pour les chômeurs, les 
surendettés, les obèses !
Et maintenant, voici une autre recette du bonheur. Le père 
est au chômage et la maman élève leurs trois enfants en bas 
âge. Ils se lèvent le matin, économes de leurs désirs. La fa-
mille est vraiment unie et le papa et son fi ls aîné donnent du 
temps aux Restos du Cœur. Ils rencontrent d’autres nécessi-
teux, souvent plus fauchés qu’eux. Ce qui leur fait du bien, 
c’est le geste de donner des victuailles et de voir un sourire 
esquissé sur le visage des bénéfi ciaires. Le soir, ils racontent 
en famille les plaies et les bosses mais aussi les beaux gestes 
de solidarité et l’enthousiasme des nouveaux bénévoles. ■

Rencontre avec Jean-Christophe 
Crespel, humanitaire

Pouvez-vous nous 
dire quelques mots 
sur votre parcours ?
Originaire du Nord, j’ai pris racine dans 
le Val-d’Oise il a une dizaine d’années. 
Après une formation commerciale, j’ai 
débuté ma carrière dans une entreprise 
de logistique. Attiré par l’humanitaire, 
j’ai ensuite travaillé à Action contre la 
faim, avant d’intégrer la Guilde où je 
suis directeur du développement. Je par-
ticipe aussi à titre personnel à une action 
éducative en Équateur au bénéfi ce d’en-
fants défavorisés.

Comment décririez-vous 
la Guilde européenne 
du Raid ?
La Guilde, ONG reconnue d’utilité pu-
blique, a été créée par des « aventu-
riers » des domaines humanitaires, 
culturels, sportifs. Ceux-ci ont voulu 
partager leurs actions en contribuant 
à l’édition de livres, fi lms etc. La 
Guilde est aujourd’hui tournée es-
sentiellement vers des actions huma-
nitaires et solidaires

De quel projet 
vous occupez-vous 
plus particulièrement 
aujourd’hui ?
Nous travaillons sur un projet qui est 
de faire renaître une radio des chré-
tiens d’Irak qui a été détruite lors des 
combats. La nouvelle radio (à diffu-
sion hertzienne et web) sera multicon-
fessionnelle et multiculturelle, et ser-
vira à rétablir le lien entre toutes les 
personnes déplacées (ces personnes 
ignorent parfois ce que sont devenus 
leurs proches). Elle sera un soutien 
psychologique mais aussi une aide 
pour la vie quotidienne. Ce projet est 
mené en partenariat avec l’Œuvre 
d’Orient et Radios-sans-frontières.

Quels sont les besoins de 
ces personnes déplacées, 
chrétiens, yazidis… ?
Une partie de ces réfugiés a heureu-
sement trouvé à se loger « en dur » 
pour l’hiver. Mais leur situation est 
diffi cile : ils ont dû quitter leur tra-
vail, souffrent de désœuvrement et ne 

peuvent anticiper leur avenir. Plus 
prosaïquement, ils ont aussi besoin 
de couvertures.

Certains de nos lecteurs 
souhaiteront peut-être 
apporter leur pierre 
à ce projet…
Ils peuvent nous retrouver sur le web 
à www.urgenceirak.org. Il est égale-
ment possible d’envoyer un chèque 
libellé « La Guilde-urgence Irak » à 
La Guilde : 7, rue Pasquier 75008 Pa-
ris. Ce geste témoignera de notre so-
lidarité avec nos frères d’Irak. ■

Propos recueillis 
par Pierre Sinizergues

D
R

Humanitaire convaincu, Jean-Christophe Crespel 
s’engage auprès des populations déplacées d’Irak.

Jean-Christophe 
Crespel, 42 ans, 
habite Herblay 
où il est installé 
avec sa famille. 
Engagé auprès 
des populations 
déplacées 
d’Irak, il travaille 
sur un projet 
de création 
d’une radio afi n 
de leur apporter 
un soutien 
psychologique.

billet d’humeur Par Michel Rocher

La dictature du bonheur !
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Elle personnifi ait la joie de vivre. 
Hélène Ricaud nous a quittés le 10 octobre 
à l’âge de 31 ans suite à une hémorragie 
cérébrale spontanée. La mort d’un être 
jeune crée toujours un sentiment de révolte 
mais la richesse de la vie d’Hélène nous 
a fait un peu oublier la brièveté de celle-ci.

D
ès les premières années de sa vie, Hélène a su 
qu’elle était porteuse de deux handicaps sé-
vères ; elle était trisomique et elle était at-
teinte d’une malformation cardiaque qui a 

nécessité une opération lourde. Face à cette situation, 
Hélène bébé a peut-être affi rmé : « Oui, je suis triso-
mique mais j’aurai une vie normale », et au moment 
de son opération : « Je vivrai. » Cette force de carac-
tère et sa confi ance dans la vie ont été soutenues toute 
sa vie par le merveilleux accompagnement de ses pa-
rents, de ses frères, de sa famille et de nombreux amis.

Bien intégrée pour sa scolarité primaire à l’école Jean- 
Jacques-Rousseau, elle a suivi par ailleurs la catéchèse 
de la paroisse et cette démarche religieuse a accompagné 
toute sa vie. Elle s’est traduite par une participation régu-
lière à la vie de la paroisse, « cette paroisse où elle était 
comme chez elle », disait sa maman, et par son engage-
ment dans le scoutisme mais aussi dans diverses associa-
tions où sa volonté d’aller vers les autres pouvait s’affi r-
mer. Ce même désir de s’ouvrir à tous les aspects de la 
vie a nourri ses activités artistiques, la danse et la mu-
sique, mais aussi son goût des voyages avec parents et 
amis, dont deux pèlerinages effectués en Terre Sainte et à 
Rome. Elle a également participé aux JMJ en Allemagne.

Le jour de ses obsèques, la communauté paroissiale 
dans toute sa diversité s’est rassemblée pour dire au 
revoir à Hélène, un signe de tout ce qu’elle a représenté 
pour chacun d’entre nous. Nous nous associons au cha-
grin de ses parents, de sa famille et de tous ses amis 
face à cette brutale séparation mais, avec eux tous, nous 
savons qu’Hélène restera très présente dans nos cœurs 
et qu’elle nous demande de poursuivre sa mission, 
transmettre par notre vie de tous les jours le message 
que le Christ nous a laissé : l’amour de Dieu et l’amour 
du prochain peuvent nous faire déplacer des mon-
tagnes. C’est bien le témoignage d’Hélène qui a su 
faire de sa vie, malgré tous les obstacles, un rayon de 
soleil pour tous ceux qui ont croisé son chemin. ■

Jacques Hui

D
R

Je vivrai

En ce temps-là, Jésus prit la 
parole et dit : « Je te loue, 
Père, Seigneur du ciel et 

de la terre, d’avoir caché cela 
aux sages et aux intelligents et 
de l’avoir révélé aux tout-pe-
tits. Oui, Père c’est ainsi que tu 
en as disposé dans ta bien-
veillance. » (Mt 11, 25-26)

c’est dans 
laBible

La jubilation de Jésus est provoquée par la pédagogie mise en 
œuvre par le Père pour le salut de tous les hommes : il se réjouit 
de voir les humbles comprendre si facilement le dessein d’amour 

de Dieu. Il existe une richesse de l’esprit et une clarté du regard qui 
ne sont pas le produit de la recherche savante. Celle-ci doit au 
contraire se mettre au service de la foi du croyant.

que dit la
Bible ?
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Couronnes et calendriers 
de l’Avent, crèches, 
sapins et guirlandes 
ont envahi les rayons 
de nos magasins. 
Comment peut-on 
comprendre l’engouement 
pour ces objets ?
Ces ornements marquent tout 
d’abord l’entrée dans un moment 
exceptionnel de l’année : nous vou-
lons que nos maisons présentent une 
allure de fête. Les jouets donnés aux 
enfants, les cadeaux offerts aux 
grands sont des moments marquants 
de cette fête. C’est bien évidemment 
une nécessité pour tous de faire, 
chaque année, une pause dans le 
quotidien et de se trouver réunis 
pour vivre quelque chose de spécial 
entre proches, l’accent étant mis sur 
la joie des enfants et les retrou-
vailles avec familles et amis.

Quel sens faut-il attribuer 
à ces traditions de l’Avent ? 
Ce n’est pas simplement 
la fi n de l’année civile 
que nous fêtons.
En effet ces décorations, ces ca-
deaux servent à nous préparer à la 
fête chrétienne de Noël, l’une des 
plus importantes de l’année. La 
naissance de l’enfant Jésus, il y a 
environ 2 000 ans, exprime l’amour 

de Dieu pour les hommes. Les chré-
tiens croient que Dieu s’est fait 
homme pour nous sauver, nous libé-
rer de nos esclavages. Une telle 
commémoration demande un temps 
de préparation pour en prendre toute 
la mesure : c’est la période de 
l’Avent qui couvre les quatre se-
maines qui précèdent Noël, ce que 
nous rappelle la couronne avec ses 
quatre bougies.

Est-ce que cette 
perspective de Noël 
nous conduit à voir 
différemment 
ces décorations 
et ces cadeaux ?
Tout à fait. Nous rendons de façon 
symbolique nos maisons belles à 
l’image de l’accueil que nous vou-
lons réserver à l’enfant Jésus, le 
Seigneur, dans nos cœurs. Le ca-
lendrier, la couronne de l’Avent 
nous donnent les étapes de cette 
préparation, la crèche nous rappelle 
les conditions de cette naissance : 
Jésus a été accueilli tant par les 
pauvres gens des campagnes que 
par les mages lettrés. Il est sûre-
ment important de marquer forte-
ment cet évènement de Noël, mais 
sans sombrer dans une débauche de 
décorations. Ce n’est pas non plus 
un déluge de jouets et de cadeaux 

qui symbolisera le mieux l’impor-
tance de nos relations familiales et 
amicales mais bien plutôt, en mo-
delant notre comportement sur ce-
lui de Jésus Christ, l’attention que 
nous porterons aux autres, le temps 
que nous consacrerons à nos en-
fants, à nos parents et à nos amis. ■

Pierre Sinizergues

Nous disons à Noël qu’un Sauveur nous est né ou encore que Jésus nous ap-
porte le salut. Le salut correspond, dans l’Ancien Testament, à des bienfaits 
très concrets : la santé, la paix, la prospérité, mais il s’applique aussi à la libé-

ration du peuple d’Israël de la servitude en Égypte, image de toutes les libérations 
qui sont nécessaires à l’homme, confronté en permanence à la violence, aux passions 
destructrices, au mal qu’il découvre en lui. Ce salut nous est apporté de façon com-
plète par Jésus Christ. Il l’apporte aux hommes d’abord par son enseignement et les 
guérisons qu’il effectue mais aussi parce qu’il écarte d’eux la peur qu’ils expérimen-
tent face à la vie et à la mort. Il montre surtout par l’acceptation de sa mort sur la 
croix que l’amour et le pardon sont plus forts que la violence. Sa résurrection d’entre 
les morts nous confi rme que c’est l’image même de Dieu qu’il nous présente.
À Noël donc, par la naissance de Jésus, Dieu se fait notre prochain. Il comble 
l’écart qui le sépare de l’homme et permet à celui-ci de participer à la vie divine 
en devenant fi ls de Dieu. ■

les mots de la foi Par Pierre Sinizergues

Jésus-Sauveur
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Une crèche, pour quoi faire ?
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Cette année encore, ce soupir de résignation sera sur bien 
des lèvres de personnes seules. Le lot d’un Français sur huit, 
révélait dernièrement la Fondation de France. Dans ces conditions, 
parler du bonheur à Noël peut paraître paradoxal… 
Mais précisément Entre Val et Clochers relève le défi  !

Ah vivement que les fêtes 
soient passées ! »

Dossier réalisé par l’équipe de rédaction  

Osons le bonheur
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Ê
tre heureux est devenu aujourd’hui pour tous un 
impératif. On ne compte plus les ouvrages que lui 
consacrent les auteurs, de Sophie Machot (Cultivez 
votre bonheur) à Frédéric Lenoir (Du bonheur, un 

voyage philosophique) L’ONU a même, en 2012, créé la 
Journée internationale du bonheur, célébrée chaque 
20 mars depuis 2013. Reconnue par l’organisation comme 
aspirations universelles, le bonheur et le bien-être doivent 
désormais être pris en compte dans les objectifs politiques. 
Mais qu’est-ce que le bonheur ? L’un le trouvera dans une 
symphonie de Mozart, l’autre dans le câlin d’un enfant, un 
troisième sur le chemin de Compostelle. Pas de notion plus 
subjective et plus mouvante que celle du bonheur. On le 
désire, on le cherche, on le poursuit et parfois il nous 
échappe. Il est sûr qu’il n’est pas dans la 
course effrénée à la consommation. Mais 
sommes-nous réellement égaux devant lui ? 
Dépend-il de notre taux de sérotonine ? De 
la baraka ? Les scientifi ques estiment qu’à 
50 % il dépend de notre sensibilité, à 10 % 
de notre cadre de vie et des conditions exté-
rieures et à 40 % de nos efforts personnels. 
Nous pouvons être heureux « en modifi ant 
nos pensées, nos croyances ou les représen-
tations que nous nous faisons de nous-mêmes et du 
monde », assure le philosophe Frédéric Lenoir. Chacun 
porte son univers dans son cœur ? Être heureux c’est tout 
simplement aimer la vie telle qu’elle est, avec ses hauts et 
ses bas, et aimer toutes les saisons de la vie. Savoir aussi 
que nous ne pouvons pas être heureux sans les autres, no-
tamment nos proches, ni sans Dieu, pour les croyants… 
S’occuper de son entourage. C’est d’ailleurs bien là où ré-
side le bonheur de nos concitoyens, d’après une étude de la 
Sofres du début de l’année, sur « Les Français, le bonheur 
et l’harmonie personnelle ». Leur bonheur a trois facettes : 
leurs proches, le « made in home » et le « vert ». En effet 
c’est en s’occupant de leur entourage qu’ils trouvent leur 
harmonie personnelle (93 %). Tandis que 80 % s’éclatent 
en se cultivant (livres, expos, ciné, théâtre) ou en faisant la 
cuisine, 68 % se réalisent personnellement en s’investis-
sant dans la reconstruction et la revitalisation de leur moi 
ou en exerçant des activités manuelles (peinture, poterie, 

jardinage). ils sont aussi nombreux à trou-
ver leur épanouissement dans le sport (57 % 
des adultes et 75 % des 18-24 ans). Et tan-
dis qu’un bon tiers trouve son harmonie 
dans l’engagement associatif ou bénévole, 
beaucoup d’autres sondés seraient prêts à 
rechercher leur bien-être dans le yoga, la 
méditation, la sophrologie, la relaxation et 
les activités de développement de la slow 
life (la lenteur). Mais le vrai bonheur ne 

s’ordonnerait-il pas à quelque exigence supérieure ? 
Et croire ne serait-il pas un passeport pour le bonheur ? ■

Jacqueline Huber

Et s’il était en nous ?
Le bonheur : vaste sujet qui de tous temps a passionné philosophes (d’Aristote à André 
Comte-Sponville) et scientifi ques. Pas étonnant puisqu’il est la quête essentielle de l’homme. 
Nos contemporains n’y échappent pas, d’autant qu’ils sont chaque jour harcelés de tous côtés 
par la publicité qui leur propose des produits du bonheur ou par des magazines et coachs 
en tout genre qui leur offrent des recettes du bien-être.

DU BONHEUR, UN VOYAGE PHILOSOPHIQUE
de Frédéric Lenoir, Éd. Fayard
Existe-t-il une recette du bonheur ? Peut-on le cultiver ?
Dépend-il de nos gènes, de la chance, de notre sensibilité 
ou de notre esprit ? Bonheur et souffrance peuvent-ils se concilier ? 
À toutes ces questions, Frédéric Lenoir, philosophe, sociologue, 
chercheur, répond, fort de ses nombreuses années de réfl exion sur 
la sagesse et l’art de vivre. Un réel enchantement que ce petit livre 
qui nous offre une promenade stimulante parmi les grands sages 
d’Orient et d’Occident qui se sont confrontés au bonheur, d’Aristote 
et Épicure à Socrate, Jésus et Kant. Un beau cadeau à faire 
pour Noël et qui pourra aider le lecteur à vivre mieux.  JH

Pas de notion 
plus subjective et 

plus mouvante que 
celle du bonheur. 

On le désire, 
on le cherche, 
on le poursuit 

et parfois il nous 
échappe.
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C
e ne sont pas les évènements qui rendent heureux 
ou malheureux mais l’idée que nous nous en fai-
sons, car nous ne connaissons jamais les consé-
quences à long terme de chaque évènement, 

comme l’enseignaient les Stoïciens, recommandant alors 
de suspendre nos jugements.
Trois pistes nous peuvent nous guider vers la sérénité:

1 S’accepter imparfaits. Si donc nos pensées en-
gendrent nos états d’âme, il convient d’en maitri-
ser le fl ux. Par exemple, une confi ance forte dans 

la bonté de Dieu nous fait relativiser nos 
échecs : Dieu nous attendait sur autre 
chose ! Les médecins constatent que ceux 
qui ont confi ance dans le sens de leur vie 
résistent mieux aux épreuves de celle-ci.
Une vie intéressante nécessite en effet de 
prendre des risques et donc de commettre 
des erreurs. Mais l’erreur fondamentale 

n’est-elle pas de se vouloir infaillible, et de ce fait d’être 
très troublé de nos erreurs ?

2 Trouver sa joie dans celle d’autrui. Comme le 
Ravi de la crèche provençale. C’est une source in-
tarissable, quand elle n’est pas barrée par l’envie.

3 Dire merci pour tout. Cette action de grâce peut se 
cultiver au quotidien en tenant par exemple un car-
net de gratitude où l’on notera chaque jour au moins 

trois occasions de dire merci à ceux qui se sont montrés 
bienveillants envers nous. Le psychologue Robert Emmons 1 
a montré que noter ces événements « heureux » changent 
notre état d’âme au bout de quelques semaines, et renforcent 
même notre système immunitaire ! ■

Olivier Florant sexologue – 
conseiller conjugal et familial auteur 

de Ne Gâchez pas votre plaisir, il est sacré  
(Éd. des Presses de la Renaissance et Pocket) 

1 Robert Emmons « Merci », éd. Belfond.

Être heureux, ça s’apprend ?
Plutôt que de parler de bonheur, parlons de sérénité qui nous permet, en contrôlant 
nos émotions, de garder libre arbitre et courage dans le bonheur comme dans le malheur. 
Et certes, cela s’apprend.

Ce ne sont pas 
les évènements 

qui rendent heureux 
ou malheureux 

mais l’idée que nous 
nous en faisons.

AUDREY
Un rien me rend heureuse : 
voir mes trois enfants en 
bonne santé, qui s’amusent, qui jouent… 
Pour moi, le bonheur est à la portée de tous. 
En fi n de compte, il faut savoir le savourer 
au moment où il est là. D’aller m’acheter 
plein de choses, ce n’est pas ça qui me ren-
drait heureuse. Mais passer un moment 
très simple et très enrichissant avec un ami, 
alors oui, ça me rend heureuse. ■

LAURELLE
Être en bonne santé, physique, 
morale et spirituelle. Être en 
paix avec moi-même, avec ma 
famille, mon entourage. Avoir des moments 
vrais de partage, d’amitié, de solidarité, 
d’échange. Et aussi savoir que je fais 
quelque chose d’utile qui peut servir à une 
personne qui est dans le besoin. Enfi n je 
suis heureuse de pouvoir offrir à ma famille 
ce dont elle a besoin pour sa subsistance. ■

JEAN
Le bonheur c’est d’abord 
être moi-même dans les rela-
tions avec autrui. C’est aussi 
et surtout l’harmonie avec 
les autres, être relié à eux, principalement 
ma famille et mes amis, un lien qui ne soit 
pas formel, une relation vraie : bref 
éprouver la joie qu’apporte le courant 
qui passe dans les deux sens. ■

FID
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micro-trottoir « Qu’est-ce qui vous rend h

HEUREUX D’ÊTRE CHRÉTIEN ?
La question a plutôt surpris la quarantaine de chrétiens 
pratiquants interrogée l’an dernier par Dominique 
Saint-Macary, dans le cadre d’une licence de sciences 
religieuses. Mais occasion saisie par eux de donner un 
contenu à leur bonheur d’être chrétien : avant tout, un 
« compagnonnage avec Dieu », la séduction de l’Évangile, 
la liberté qu’il donne mais aussi un sens donné à la vie, 
un sentiment d’utilité et de fécondité dans l’engagement 
impliqué par la foi, un regard changé sur l’autre, un 
sentiment d’appartenir à une famille : l’Église.  JH
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«P
lus vous donnerez, et plus vous rece-
vrez » aimait à dire saint Vincent de 
Paul dont la vie fut offerte aux plus dé-
munis. Plus proche de nous, remettant 

le Prix Nobel de la Paix en 1979 à Mère Térésa, le 
professeur John Sannes, président du comité Nobel, 
eut ces mots pour décrire l’engagement 
de la religieuse : « Donner – donner 
quelque chose de soi-même – est ce qui 
confère la joie véritable, et celui à qui il 
est permis de donner est celui qui reçoit 
le don le plus précieux. »
Cette expérience de la joie véritable, ressentie dans le 
don aux autres, n’est pas réservée aux grands saints ou 
aux champions de l’humanitaire. Chacun, dans sa vie 
quotidienne, peut l’expérimenter : la joie ressentie 
quand on offre un cadeau choisi avec attention, la joie 
ressentie dans le service de nos proches… Ainsi, celui 
qui, au sens strict, reçoit, est aussi celui qui donne, et 
qui donne le plus.
Cette alchimie du don, c’est celle de l’amour. Car le 
don véritable est toujours un échange, il n’est jamais à 
sens unique. C’est ce que signifi ait le fondateur des Pe-
tits frères des Pauvres, Armand Marquiset, lorsqu’il 
énonçait le mot d’ordre de son association : « Des 
fl eurs avant le pain ». Avant de se préoccuper de soi-
gner ou de combler des besoins matériels, le don doit 
d’abord être la manifestation que, dans l’autre, on re-
connaît un frère en humanité. « Ces fl eurs n’apportent 
rien, sauf l’essentiel dont vit chaque être : l’amour », 

disait encore Armand Marquiset. Ainsi, le véritable 
don nous décentre de nous-même, donne sens à la vie 
d’autrui et par ricochet à la nôtre. Claire, 26 ans, a 
passé six mois à l’Arche de Jean Vanier, au service de 
personnes handicapées. « Ces personnes sont très 
friandes de câlins, confi e-t-elle. Je me souviens notam-

ment de Pauline qui adorait faire des 
câlins à tout le monde, et le fait de lui 
procurer tant de joie nous en apportait 
également énormément ! Elle aimait 
aussi les chatouilles : en recevoir et en 
donner. C’était toujours un moment de 

complicité immense, et en général un bon fou rire ga-
ranti. Quel bonheur ! Meilleur remède aux mauvaises 
humeurs passagères, avec elle on ne pouvait s’empê-
cher de sourire.»
Lors du dernier repas qu’il partage avec ses disciples, Jé-
sus leur lave les pieds et se fait serviteur. Il livre ensuite 
cet enseignement : « C’est un exemple que je vous ai don-
né : ce que j’ai fait pour vous, faites-le vous aussi. […] 
Sachant cela, vous serez heureux si du moins vous le met-
tez en pratique » (Jean 13, 15).
Le pape François a lui-même récemment donné sa « re-
cette » du bonheur en soulignant à quel point se donner 
aux autres, pour ne pas laisser son cœur s’endormir, était 
essentiel : « Quelqu’un d’isolé court le risque de devenir 
égoïste. Et l’eau stagnante est la première à se cor-
rompre. » Cette invitation à la joie, dans le service, 
s’adresse à chacun de nous. ■

Géry Lecerf

« Le bonheur, c’est les autres »
Et si, pour prendre le contrepied de la célèbre formule de Jean-Paul Sartre, 
le bonheur, c’était les autres ? Et si le don de soi était la source de la joie véritable ?

« Lui procurer 
tant de joie nous 

en apportait 
également 

énormément. »

nt 
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FIDÈLE
Est-ce défi nissable le bon-
heur ? Je crois qu’il est plus 
aisé de dire ce qui nous y 
amène. Pour ma part, c’est 
l’équilibre de mes trois piliers : ma foi en 
Dieu, ma famille, mes amis et mon travail. 
C’est le partage de ces trois piliers avec 
ceux que j’aime ; c’est de les voir en bonne 
santé. J’aime à dire alors : je suis heureux 
de voir le jour. ■

nd heureux ? »

D
R
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Rejoignez nos annonceurs, contactez

BAYARD SERVICE RÉGIE
01 74 31 74 10

Prévoir des feuilles 
légèrement cartonnées 
aux couleurs de Noël, 
du papier calque, 
une paire de ciseaux, 
des gommettes brillantes, 
des paillettes, des crayons 
feutres, peinture. 
Agrandir le dessin à la 
taille voulue, en utilisant 
une photocopieuse 

par exemple. Puis, reproduire le dessin à l’aide 
d’un papier calque en utilisant un crayon en papier. 
Placer ensuite le calque à l’envers, sur le papier 
cartonné de couleur et repasser avec le crayon de bois 
sur les lignes : le patron de l’ange apparaît ainsi 
sur la feuille cartonnée.

La Fabrique à Anges
Un atelier de fabrication d’anges 
avec les enfants, une manière de prendre 
un temps en famille pour se préparer à Noël.

Par Aude Macquet 

étape 1

Petit traité de la joie, 
Martin Steffens, Éd. Forum Salvator, 2011
L’auteur, jeune philosophe chrétien, nous rappelle que 
nous n’avons pas choisi de vivre et que la première source 
du bonheur, c’est d’accepter ce don merveilleux de la vie, 
de préférer « l’être au non-être ». Consentir à la vie, c’est 
aussi en reconnaître les contingences mais aussi célébrer 
tout ce qui est bien, avoir sur l’Univers le regard de Dieu 
qui, après la création, « vit que tout cela était bon ».
Dire oui à la vie, remercier de l’avoir reçue constituent les 
bases les plus solides de toute joie. La joie, le soleil ne 
suppriment ni la souffrance, ni les nuages mais ils restent 
la source d’Espérance permanente pour toute notre vie.
Un témoignage tonifi ant dans un temps marqué par la 
morosité, voire par le désespoir. Ce livre a reçu le prix 
Humanisme chrétien 2013. JH

pour vous
vu & lu

enfant
brico

Découper le patron 
et assembler l’ange. 
Il reste ensuite à le décorer 
selon le goût et les envies 
des enfants.

étape 2

Du Jazz en Val-d’Oise
Le Val-d’Oise est riche en manifestations de jazz. Citons :
•  Eaubonne-Jazz : tous les mardis à 21 h, salle de l’Orangerie 

d’Eaubonne, concert suivi d’une jam-session ;
•  Jazz-Session : tous les jeudis à 21 h, à la salle La Mezzanine 

à Pierrelaye, concert suivi d’une jam-session ;
•  Auvers’Jazz : mensuellement à la Maison de l’Île ; prochain 

concert le 13 décembre avec Manu Lanvin ;
•  Jazz-Club de Saint Leu : périodiquement concerts à la 

salle de la Croix-Blanche.
•  Jazz au fi l de l’Oise : détails dans Entre Val et Clocher n° 38.

PS
Théâtre
Dans l’Affrontement, Francis Huster et Dany Sardou incarnent 
un prêtre attaché à ses principes et un jeune séminariste 
idéaliste. Une confrontation revigorante, qui nous plonge au 
cœur de questions parmi les plus essentielles pour l’Église. 
Le mercredi 18 mars à 20 h 30 à l’Orange Bleue.
Réservation : 01 34 27 71 20 ou lorangebleue@eaubonne.fr.
 VR
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paroisse

■ Baptême
Alexandre Fillaud, 
Ange Delaunay, 
Ethan Brancart, 
Jonah Vanhoye, 
Noémie Leroux, 
Evan Hequet, 
Maël Hequet, 
Nina Séverine 
Caubert, 
Marina Cadet

■ Mariages
Frédéric Fréret 
et Caroline Lefevre, 
Jean-François Galéa 
et Nathalie Mazerat

■ Obsèques
Jean Meynier (95 ans), 
Gaëlle Rose (58 ans), 
Maryvonne Cruveilher 
(84 ans), 
Jean-Michel Le Ho 
(68 ans), 
Blanche Detrez 
(85 ans), 
Raymonde Genot 
(80 ans), 
Félisa Barriopedro 
(76 ans), 
Déolinda De Matos 
(85 ans), 
Jean Calatayud 
(86 ans), 
Noël Le Duedal 
(82 ans)

re
pè

re
s Périmètre : Le Plessis-Bouchard et les quartiers de Franconville 

entre chaussée Jules-César et voie ferrée.
Adresse : 4-8, rue René Hantelle – 95130 – Le Plessis-Bouchard
Tél./Fax : 01 34 15 36 81

Adresse mail : secretariat@paroisse-plessis-bouchard.fr
Site Internet : http://paroisse-plessis-bouchard.fr
Curé : Père Jean Pierre Mangès.

Ça chantait et ça priait, en se balan-
çant ou en tapant des mains, dans 
notre église Saint-François ce di-
manche-là… Le chœur mixte 

« Akofala family choir », où nous comp-
tons quelques paroissiens togolais, avait eu 
la riche idée d’offrir à notre communauté 
un concert de gospels. Et on peut dire que 
grâce à la prestation dynamique de cette 
vingtaine de chanteurs et de musiciens tra-
ditionnels, l’assistance s’est éclatée !
Rappelons que le gospel est une prière 
joyeuse en musique et en chœur. Le mot 
anglais signifi e « parole de Dieu », même 
si les textes ne sont pas tous issus des 
Évangiles. Entre louange et déclamation, le 
chant traditionnel venu des Afro-améri-
cains a conquis le monde entier. D’église 
en église, il a fi ni pas atteindre le grand pu-
blic avec des spectacles qui savent conci-
lier la musique, la joie et la piété.
Dans la paroisse, nous connaissons bien 
nos amis togolais. Le Togo a été présidé 
quelques années par Nicolas Grunitzky, 
décédé en 1969, et sa veuve, Akofala, a 
résidé souvent au Plessis-Bouchard. Dé-
cédée en 2010, elle a laissé un souvenir 

immense et fédérateur pour plusieurs gé-
nérations, notamment à travers le chœur 
mixte gospel « Akofala family choir ».
Le programme offert le 5 octobre était 
riche, alternant les cantiques en français, 
anglais et en langues du Togo, jusqu’à 
l’intensité de l’Alleluia de Haendel. Un 
concert interactif, avec une assistante 
jouant le jeu, battant des mains, dansant 
sur place. Quelle harmonie, quelle com-
munion heureuse ! ■

Michel Rocher

Un gospel, un vrai, 
par nos amis togolais
C’était le 5 octobre, une journée pour fêter notre rentrée paroissiale. 
Cette année, un évènement était proposé dans l’église Saint-François 
à 15 h : un gospel !

Joies et peines
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Le dimanche 5 octobre, çà chantait et çà priait, 
à l’église Saint François avec le chœur 
« Akofala family choir ».

Agenda
■ 24 décembre : 19 h
Veillée de Noël, suivie de la messe 
de la Nativité.

■ 25 décembre : 10 h 30
Messe de Noël.
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14 d’Eaubonne - Saint-Prix – Margency - Montlignon
groupement

D
ans une église Notre-Dame 
d’Eaubonne comble, les 
pères Dominique Pissot, 
Pamphile Djopke et Gwen-

aël Queffelec se sont vus remettre 
les clefs du groupe-
ment paroissial 
d’Eaubonne, Saint-
Prix, Montlignon et 
Margency. « Vous 
voilà héritiers d’une 
histoire paroissiale 
longue, plein d’engagements dans 
la cité », a affi rmé Emeric Dupont, 
vicaire épiscopal et représentant de 
Monseigneur Lalane, évêque de 
Pontoise, s’adressant aux trois 

prêtres. Rappelant que depuis 2008, 
de nouveaux chantiers pastoraux 
passionnants avaient été ouverts, 
sous la houlette des pères Roger, 
Gwenaël, Didier puis Éric, le vi-

caire épiscopal a 
souligné que la nou-
velle équipe s’inscrit 
dans une continuité, 
dont le père Gwenaël 
est le représentant. 
Évoquant la respon-

sabilité paroissiale partagée in soli-
dum, le père Emeric leur a décrit 
cette mission : « Monseigneur La-
lanne vous donne la charge du 
groupement à vous trois, avec 

Une nouvelle équipe 
inscrite dans la continuité 
de notre histoire paroissiale
Le groupement paroissial Notre-Dame a accueilli une nouvelle équipe 
de prêtres lors d’une messe d’installation le 12 octobre.

« Héritiers 
d’une histoire 

paroissiale longue, 
plein d’engagements 

dans la cité »

■ Baptême
Mathéo Mac-Ka Ho
Nino Farraudiere
Julia Laurent
Nourhya Jean de Dieu
Louise Rogron
Wyatt Gael
Jeanne Rogron
Louanne Dos Santos
Mathilde Lecerf
Kelya Galin
Loane Ludosky-Filomin
Garance Taupin
Joanna Da Silva

■ Mariages
David Vinck et 
Gwladys Coulibaly
Thaddée Ikosso-
Lokotongo 
et Princilia Mouanga
Vincent de March 
et Élodie Mitton
Fred Alexandre 
et Émilie Fleitout

■ Obsèques
Micheline Fleury (82)
Roger Fleury (84)
Gérard Corroy (81)
Albertine Schlegel 
(84)
Jean-Jacques Noé 
(86)

Francine 
Archambault (83)
Paulette Garat (93)
Hélène Pompignoli 
(100)
Jacques Beneux (86)
Denise Grillot (86)
Claude Pascon (66)
Pierre Chosson (91)
Pierre Guilleminot (87)
Jacqueline Fruitier (85)
Gisèle Herrig (90)
Armand Tran Van Hoa 
(51)
Michel Trochain-
Bertrand (72)
Raymonde Goutte (92)
Jean-Paul Deysine (92)
Pierre Robin (77)
Daniel Bilgry (70)
Guy Salem (91)
André Carpentier (91)
Carmen Decottignies 
(87)
Juliette Thevenin (95)
Maxime Guilloteau (92)
Roger Le Coz (86)
Mauricette Lux (84)
Hèlène Ricaud (31)
Roger Vidril (92)
Isidore Schena (89)
Jack Airault (88)
Jean-François Legrand 
(83)

Joies et peines Nos trois curés 
“in solidum”, c’est-à-dire 

“solidairement”, avec 
de gauche à droite : 

le père Pamphile Djopke, 
le père Dominique Pissot 

et le père Gwenaël Queffelec. 
Deux autres prêtres 

les soutiennent : 
le père François Brinon et le 

père David Dako-Atchenemou.

Offrez-vous plus de visibilité
rejoignez nos annonceurs

contactez

BAYARD SERVICE RÉGIE
01 74 31 74 10

bsr-idf@bayard-service.com
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s Adresse : 3/5, avenue de Matlock – 

95600 Eaubonne
Téléphone : 01 39 59 03 29
Courriel : 
paroisse.eaubonne@laposte.net
Site : 
http://groupementnotredame95.com
Curé : Père Dominique Pissot
Accueil : ouvert de 10 h à 12 h 
et de 15 h à 17 h du lundi 
au vendredi et de 17 h à 19 h 
le vendredi et de 10 h à 12 h 
le samedi
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l’aide des père David [prêtre étu-
diant originaire du Tchad] et la pré-
sence très appréciée du Père Fran-
çois. » C’est bien « trois prêtres 
qui reçoivent la charge de curé », 
avec un modérateur, le Père Domi-
nique, qui sera à la fois « anima-
teur, fédérateur et guide ». Egrai-
nant les priorités du groupement 
paroissial, le père Emeric Dupont a 
cité la vie du groupement parois-
sial, les jeunes, les rencontres, la 
quête de sens… Puis, au cœur 
d’une messe pleine de ferveur, les 
trois nouveaux curés ont renouvelé 

leur promesse sacerdotale, engage-
ment de service, auprès de leur 
évêque. Un grand repas partagé a 
clôturé cette matinée festive où 
chacun a été invité à poursuivre et 
amplifi er la mission paroissiale que 
le Pape François a récemment rap-
pelée : « Présence ecclésiale sur le 
territoire, lieu de l’écoute de la Pa-
role, de la croissance de la vie 
chrétienne, du dialogue, de l’an-
nonce, de la charité généreuse, de 
l’adoration et de la célébration. » 
Tout un programme ! ■

Géry Lecerf
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Nombreux étaient les paroissiens 
du groupement à participer à la messe 
d’installation des trois prêtres, 
le 12 octobre à l’église de Notre Dame 
d’Eaubonne.

Les jeunes servantes d’autel lors 
de la messe d’installation.

CURÉ SOLIDAIREMENT !
Fait assez rare, mais prévu par le droit canon, ce n’est pas un curé mais trois prêtres 
curé in solidum, que les paroissiens ont accueillis. Pour ne pas y perdre 
notre latin, on peut traduire cette expression par « solidairement ». En droit romain, 
elle signifi ait une « solidarité parfaite ». En droit canonique, elle signifi e ainsi 
que la charge pastorale est confi ée à plusieurs prêtres qui reçoivent chacun 
cette charge en totalité. Le prêtre « modérateur » est chargé de coordonner l’action 
conjointe de l’équipe. Il répond devant l’évêque de l’exercice de la charge pastorale 
et représente la paroisse dans les affaires juridiques.

SAINT-PRIX

■ Baptêmes
Kesley Blanchedent
Théo Mateusiak
Bastien Tavel
Albane Choquel
Baptiste Fond
Matthieu Mailliet
Juliette Gibaud
Armand Ollivier de Barrau
Louanne Ruelle-Enout
Vladimir Ropert
Colombine Ropert

■ Mariages
William Signes 
et Sophie Calatroia
Raphaël Bezard 
et Alexandra Philippe
Sébastien Saget 
et Delphine Blondel
Martin Behr et Laure Thibault

■ Obsèques
Simone Simon (84 ans)

Jacques Mouchard (86 ans)
Bernard Galleron (81 ans)
Zélia Delage (97 ans)
Georgette Guittiere (91 ans)
Françoise de Perces (71 ans)

MONTLIGNON

■ Baptêmes
Evann Vincent
Nathan Alleron
Samuel Alleron
Maxence Alleron
Angele Pilverdier
Raphaël Bonade

■ Mariages
Fabien Vincent 
et Élodie Porlier

■ Obsèques
Monique Dumur (66 ans)
Christiane Gigot (65 ans)
Yolande Guillot (88 ans)

Joies et peines

Agenda
■ Pour se préparer à Noël, 
le groupement paroissial vous 
invite aux Messes aux bougies 
chaque jeudi de l’Avent à 7 h, 
à l’église du Sacré-Cœur : 
le 4 décembre, le 11 décembre 
et le 18 décembre. 
La célébration est suivi 
d’un petit déjeuner convivial 
à partir de 7 h 45.

■ Dimanche 14 décembre 
à 11 h à Notre-Dame 
d’Eaubonne : confi rmation des 
jeunes du doyenné 
par Monseigneur Lalanne.

■ Messes de Noël :
Le mercredi 24 décembre : 
18 h 30 à Notre-Dame 
d’Eaubonne.
18 h 30, messe à Montlignon
19 h, messe à Notre-Dame 
de la Vallée à Saint-Prix
22 h, messe de la nuit 
au Sacré-Cœur.

Le jeudi 25 décembre : 
messe du jour à 9 h 30 
au Sacré-Cœur.
11h : messe à Notre-Dame 
de la Vallée à Saint-Prix
(pas de messe à Eaubonne)
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ça se passe16

MERCI 
À TOUS NOS 

ANNONCEURS

Offrez-vous plus de visibilité
rejoignez nos annonceurs

contactez

BAYARD SERVICE RÉGIE
01 74 31 74 10

bsr-idf@bayard-service.com
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